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vOire peuple fera par 1a en érat defe remeta
tre de fes pertes, aprés une guerre i longue
& fi onetcufe; & nous fé icitons V. M de la
réiiflite de vos cﬁ'oxts , pour procurer une Paix’
géuerale.

Nous n’avons jamais douté que V. M qui
eft le grand appuy & Porpemenr de la Reli-
gion, ne continuit a prendre, comme vous
avez tolijours fair, les mefures les plus fages
pour aflurer la Religion Proreftante, pour la-
quelle fin. rien p'elt plus neceffaire, quela
petfaite amité qu'il y a ente V. M. & la
Maifon deHuauover. Einous aflurons trés-
bumblemene VM. que comme vous témoi-
grez veus repoler. apiés Dicu, fur la fidelité
& laffe&ticn d: voire wuple, nousncus cro-
yous obligez, par les plus forts morifs de Re-
ligion, defide Nié & de 1 connoilfance , A faire
tout ce que le cevoir exxge des fujets lesplus
fomis & les plus obiff: ans cnvers la meilleute
des Reines. :

IX. La Reine remercia les Seigneurs, &
fes afiura gu clle éroit fatisfaite de leur
AdrAle: le méme jour les Communes al-
lerect e Crros pour prefenter anfli leor
Adrofl: de semercicment & de fchcxtauon,
dont voici ia teacur.

MADAME,

Adsffe des \J"Oﬁs les trésshumbles & trés fideles Su-
Commures | jers de V. M. 'es Communes de la
prur lesve  Grande Bzemgne affensblées en Pariement,
wercieme s prenons la Iberté d’aprocher avec route (ot
frsriapaix. tede (ovmiflion, vbrre perfonne facrée pour

tcmmoncz noire xcconnoxf’fance unanime -de
tous



